
NOTE SYNTHETIQUE RELATIVE A L’INTERVENTION 

DE L’AGENCE URBAINE DE CASABLANCA 
  

 « Eléments de réflexions sur un urbanisme à l’échelle du quartier » 
 

 
Depuis l’Initiative Nationale pour le Développement Humain, l’on assiste à des 

remises en question dans différents domaines. La politique urbaine n’en est pas 
épargnée. En effet, le concept de développement humain semble  provoquer un 
bouleversement des idées et schémas classiques en faveur d’un nouvel urbanisme 
qui place l’élément humain plus que jamais au centre de ses préoccupations. 

 
Désormais, l’homme est perçu en tant que sujet et non plus comme un simple 

objet, ce qui amène l’urbanisme à traiter d’un espace réel et surtout humain et non 
plus d’un espace abstrait, essentiellement macro urbain, et partant à se forger une 
unité de mesure, plus concrète, une unité de proximité : le quartier 

 
Celui-ci, longtemps refoulé dans les oubliettes vient aujourd’hui au secours de 

l’urbaniste, dans la mesure où cette notion à forte teneur sociologique permet de 
révéler les dysfonctionnements en matière de développement humain et incite à agir, 
pour y remédier, par un urbanisme adapté, durable et à caractère humain. 

 
Cet exposé, qui va essayer de traiter de la notion du quartier en tant qu’unité 

de proximité sociale à travers l’examen du cas casablancais, s’articule autour des 
points suivants : 

• Une tentative de définition de la notion de quartier ; 
• Le statut du quartier dans la stratification spatiale ; 
• Le quartier, révélateur d’une insuffisance en terme de développement 

humain ; 
• Le quartier comme enjeu d’un urbanisme à visage humain. 


